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 Week 39, 2008 

L'Europe étouffe 

 

Voix off 1 : 

Elles sont invisibles, inodores et pourtant elles sont partout et dangereuses. On les appelle 
les fines particules. Elles sont naturelles comme le pollen ou des poussières de volcans ou 
du désert ; elles sont aussi dues à l'activité humaine, à la circulation, à l´industrie et au 
chauffage. Chaque année en Europe, selon l'OMS, plus de trois cent mille personnes 
meurent prématurément à cause de ces fines particules. 
 

La Belgique fait partie des pays européens les plus touchés, avec les Pays-Bas, 
l´Allemagne, le nord de l´Italie et l´Europe de l´Est. Depuis deux ans il existe dans 
l´union des valeurs limites et une marge de dépassement fixée à trente-cinq jours. Et la 
directive sur la qualité de l'air qui comprend ces valeurs limites doit être révisée. Holger 
Krahmer a élaboré la proposition de loi pour le parlement. Il ne veut pas entendre parler 
de court terme. 

Voix off 2 : 

Les valeurs limites journalières sont loin d´avoir la même importance que les valeurs 
annuelles. De plus nous savons que les concentrations journalières dépendent fortement 
du temps, en général on ne peut pas les combattre par des mesures à court terme. Et 
comme nous ne pouvons pas faire grand-chose contre cela, le parlement a décidé à une 
large majorité que nous devions devenir plus flexibles avec ces valeurs limites journalières. 
En même temps le parlement a décidé, ce que certaines associations environnementales 
oublient, de devenir plus rigide sur les valeurs annuelles. 

Voix off 1 : 

Selon le député l´union aurait dû d´abord s´attaquer à la source, avec des voitures et une 
industrie plus propres, avant de définir des valeurs limites. Concernant les valeurs 
journalières, le parlement veut permettre vingt jours de dépassement de plus dans le 
futur. En revanche, la valeur annuelle doit être baissée de quarante à trente-trois 
microgrammes par mètre cube. A titre d'exemple les relevés à Bruxelles atteignent parfois 
les deux cent microgrammes. De plus, les eurodéputés veulent introduire une valeur limite 
pour les plus fines particules, dites les PM 2,5, censées être encore plus dangereuses. Et 
pour des régions qui sont géographiquement et météorologiquement défavorisées, ils 
prévoient des délais prolongés. Trop faible pour les Verts. 

 

Parlamento, Copyright © 2007 – Euronews, tous droits réservés. 

 


